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Mwen kontan mèm ! Moi, Galantine, je 

suis vraiment très contente lorsque 

j’ai reçu le communiqué de presse qui 

dit clairement ‘Ne banalisons pas la 

maltraitance animale’ et surtout 2 

actions sur notre territoire coup sur 

coup pour retirer de personnes 

mauvaises des chiens en souffrance.  

 

Mais pourquoi tant de haine 
Rien, rien ne peut justifier qu’un animal 
soit battu, affamé, attaché à longueur 
d’année .Ici on évoque parfois l’histoire 
ou même la culture, le chien ‘sonnette’, 
objet de mépris, le chien ‘combat’, le 
chien ‘victime’ du tortionnaire, et même le 
chien ‘marchandise’. Rien de nouveau 
sous le soleil. Car bien sûr seul une 
minorité est concernée par ces actes 
inhumains, la très grande majorité 
détourne le regard, subit avec un certain 
degré d’indifférence, au mieux du bout 
des lèvres. Pour les plus sensibles, voir 
un animal souffrir devient banal, une 
fatalité déplaisante comme les 
moustiques ou un cyclone… Pour les trop 
rares plus investis une action délibérée 
généralement hors de tout cadre légal, un 
petit pas pour sauver quelques misères, 
crevant à leur piquet, décharnées, 
couverts de vermines parfois mutilées. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

Un petit pas vers l’animal.. 
Alors cet arrêté c’est une toute petite 
bulle d’espoir de voir les mentalités 
changer, de force s’il le faut, à coup 
d’amendes, de menaces ou 
d’interventions. Car finalement cet 
arrêté c’est un simple rappel à la loi, 
puisqu’il faut des lois quand la simple 
humanité 
disparait, il 
faut des 
règles 
alors que 
le simple 
bon sens 
devrait 
suffire. 

 
Exception culturelle ? 
On prend un animal et devenu trop 
vieux, encombrant on le largue. On 
achète un objet à la mode, on en fait un 
business et on rejette. On offre un jouet, 
on le casse et hop à la poubelle.  
 

Et on ignore la souffrance d’un être 
vivant, la sensibilité du chien créole qui 
ne demande qu’à aimer, on se justifie 
ou peut être pire encore on explique à 
coup de ‘vie qui change’, ‘’cout de la 
vie’, et on remet le paquet cadeau au 
sort ou au mieux aux associations 
dédiées.  Là encore sous le soleil 
marie-galante ou sous la pluie 
hexagonale, même combat, même 
victimes. A une nuance près, ici c’est 
banal, acceptable, compréhensible et 
même parfois invisible aux yeux de la 
loi qui jusqu’à présent toutefois 
détournait prudemment le regard… 
 

Alors maintenant pour que les choses 
avancent vraiment, faisons appliquer la 
toute première loi, tout animal doit être 
identifié, Il a un nom, il existe/ 

Votre Galantine  
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Je m’appelle Lola. Je suis née dans 

une ile paradisiaque,  Marie Galante 

dans les Petites Antilles françaises.  

Enfin pas toujours un paradis pour 

les chiens. Mon papa était 

vraisemblablement un griffon,  ma 

maman un berger des cannes comme 

on dit ici. Il  parait que je lui 

ressemble beaucoup. Chienne des 

rues, solitaire et souvent chassée, elle 

avait trouvé refuge plage des Basses 

à Capesterre, près d’un restaurant qui 

sans l’accueillir vraiment, la laissait 

tranquille et lui donnait même de la 

nourriture.  

Robinsonne 
C’est là sur cette plage de sable fin 

aux magnifiques couchers de soleil  

que  je suis née dans l’ombre. C’était 

en déc 2019. Nous étions 5 bébés, 2 

noirs et feu, Gribouille, Ti mal et 

moi-même.  

Souvenez-vous, le début du Covid,  

vous humains enfermés, pour nous  

au contraire la liberté, l’insouciance. 

La faim aussi, les vermines qui nous 

rongent, le danger partout. 

Une association nous a alors trappés 

et placés en famille d’accueil. J’étais 

un peu perdue mais j’ai eu la chance 

inespérée de tomber sur une humaine 

vraiment humaine, qui m’a prise 

pour quelques semaines et m’a 

gardée pour la vie. Je suis devenue 

Lola. 

Le départ 
Pour leur donner un meilleur destin, 

les chiots marie-galantais sont 

exportés en masse vers ces terres 

lointaines où dit – on la maltraitance 

est moindre. C’était le 12 juin 2020 

52 chiots au total. Un vrai 

bouleversement : chargé, déchargé le 

bateau puis l’avion. J’étais là moi 

aussi dans ma petite cage solitaire  - 

du fret.  

Malgré ma peur, au fond de moi 

j’avais confiance. J’avais reçu non 

seulement des soins, de la nourriture 

mais surtout beaucoup, beaucoup 

d’amour, et moi je ne demandais 

qu’à en donner encore davantage …  

Je sentais, je savais que tant que mon 

humaine serait à mes côtés, rien de 

grave ne pourrait m’arriver. Elle 

avait décidé de me garder, de 

m’adopter et moi 

petite chienne 

errante j’ai trouvé 

bien plus qu’une 

famille, un destin. 

 

Polyglotte  
Mon humaine s’appelle Marie-

Christine. Amoureuse de Marie-

Galante, elle y passe quelques 

semaines chaque année, mais sa vraie 

maison est  en Suisse romande. Je l’ai 

bien sûr suivi du haut de mes quatre 

pattes, j’ai été super bien accueillie 

par toute la maisonnée. Il y avait déjà 

du monde cinq chiens, trois chats et 

une tortue ! Mon premier hiver m’a 

bien surprise, le froid, le gris de la 

campagne. Mais, la neige m’a bien 

amusé. Quelle insouciance, quel 

bonheur de ne plus avoir peur, de se 

sentir aimée. En Suisse romande, la 

langue est surprenante. Parfois des 

mots créoles fusent au milieu du 

français chantant. Par contre, je sais 

que j’ai fait quelque bêtise quand on 

me gronde en suisse allemand. C’est 

que nous les chiens créoles on a notre 

petit caractère, mais je fais vite 

amende honorable car j’ai tant de 

tendresse à partager. Ici on m’appelle 

Lola bien sûr mais aussi  ‘la créole’ 

ou encore ‘la crevette’ car je suis 

toute mini par rapport à mes 

compagnons chiens. 

 

Pattes tendues 
Moi Lola je vous le dis. Je sais d’où 

je viens, je sais que j’ai eu beaucoup 

de chance, combien de mes 51 

compagnons d’infortune ont 

réellement trouvé un foyer pour la 

vie ? Bien des créoles se retrouvent 

une fois adulte, de nouveau 

abandonnés, de nouveau ballotés. En 

mal d’amour, en mal d’une vie 

décente. 

Et j’appris que plus on donne de 

l’amour, plus il grandit. C’est ainsi 

que j’ai mis tout mon cœur, ma 

patience, mon écoute aux Pattes 

tendues.  

Pattes Tendues est une association 

qui forme des bénévoles avec leur 

chien (ou un autre animal 

d’ailleurs) pour faire des visites en 

milieux hospitaliers.  

J’ai suivi cette formation et je l’ai 

vécu comme une chance, je me suis 

vraiment investie. Depuis, plusieurs 

années maintenant, avec mon 

humaine, nous visitons les personnes 

âgées, atteintes de la maladie 

d'Alzheimer ou en situation 

de handicap. Assise à leurs côtés ou 

même tout contre eux je leur donne 

mon écoute, ma présence pour 

adoucir leur journée. Je sens leur 

attente leur besoin leur vulnérabilité 

et là moi si vive, toujours à courir 

truffe au vent, je sais me montrer 

d’une patience infinie.   

 

Quand on n'a que l'amour. A s'offrir 

en partage. Au jour du grand voyage. 

Qu'est notre grand amour.  

Jacques Br
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Les programmes de Mars :  
Marie-Galante googolisée ou comment 

notre île est numérisée, femmes à l’honneur 
pour le 8 mars, nouveau spectacle d’Alain 

Moisan, Camille Soprann improvise un 
bœuf marie-galantais   

www.teveka.net 
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Jeux 

Pegases Numérique 

Humour 

Mais, qu’est ce que c’est ? Le mois dernier il s’agissait d’une 

patte d’oiseau Et là ? participez au jeu et gagnez une chance 

de gagner un chèque cadeau  

jeux@marie-galante.net 

 

 

Participer 

NOUVEAU 
 
Notre nouvelle émission ‘Images d’iliens’ 
attend vos vidéos pour le mois de mars infos 
et envois à teveka@marie-galante.net  

 

http://www.teveka.net/
mailto:jeux@marie-galante.net

